Bonheur cassant

Lors de mon dernier parcours écrit de l'oeuvre de Brankica Zilovic-Chauvain j'en concluais en soulignant l'originalité de la filature de son mode d'expression, que je retrouve "dans ma tête" où une danse graphique scande un itinéraire qui ne peut s'échapper hors du" tondo" unitaire d'une pensée. Pourtant des fils montent à l'assaut de l'espace et semblent donner vie en soufflant sur les mailles d'un filet, incapable d'emprisonner cette passion. Brankica ose alors déclarer: "casser me rend heureuse" et je la remercie de me faire partager ce bonheur, car cette casse devient pour moi un essai créatif de reconstruction qui multiplie les armes aiguisées  de tracés cassants issus d'une tache noirâtre, en donnant naissance aux fumées

heureuses de rêves troublants .

Pour terminer, une nouvelle découverte: "one more" me plonge au coeur d'un hublot ouvert sur une allusion paysagère. Les courbes sensuelles de vallonnements sont caracolées par de bondissants chevauchements. L'artiste, une fois de plus paradoxalement, sait apaiser mes nerveuses excitations par la verticalité fragile de sensibles plantations qui amorcent la fertilité d'autres oeuvres à découvrir...à suivre.
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